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LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., З OCTOBRE, 1929.

L'ENGRENAGE ОСТ
Nouvelle lune,

Premier quartier, le 10, 
Pleine lune, le 18, 

Dernier Quartier, le 25.
NOS SAINT» PATRON*

j Cartes d*Affaires AU FOTER Paris est une fournaise ; sa 
bouille, douloureuse, c'est la 
province....

Tout à coup, sur l’estaicade, je 
me die : je connais cette tête-li 1.Л

le 2,

J»
Avocat Avocat

F. Dodd Tweedie r-P. “S- TA: 42 Et je fixais le passager élogeant 
et falot qui s’avançait vers moi.

Elégant, il l’était 1.... Pantalon 
au pli impeccable, chemise de 
soie, cravate assortie, blaser bleu 
avec boutons en pierre de lune.

1IM. S. Rémi, évêque.
B2,M. SS. Anges Gardiens,

3|J. Ste Thérèse de l’E.-J.
4 V. S. François d’Assise, conf. 
SIS. S. Placide ; S. ApoMnaire.

XXe ap. Pent.__________
Très Saint Rosaire.

8IM. Ste Brigitte, veuve.
9|M. S. Denis, év.

S. François de Borgis.
11IV. S. Nicaise, m.
12 S. SS. Félix et Cyprien, mart. 
ІЖ XXIe ap. Pent.

M.-D. CORMIERCoins des ruse 
Canada A Court 

Edifice Hall

і
B-A.

Avocat, Notaire PubUeV

. L'Acadienne *etc.J№ Mais, dans tout cela, flottait an 
être jaune, et vaseux, et languis­
sant, l’air -dégoûté de tout.

Et je répétais : “Je connais....? 10|J. 
Pas possible !_Oui, c’est Valen­
tin K....”

J’aperçus alors sa femme, et 
tout doute était disparue. C’était 
bien Valentin K...., le sous-direc­
teur, intelligent et riche, d’un 

très grand magasin de Paris ...
Vivement, je me mis sur mes 

gardes pour ne pas paraître trop 
étonné de sa lamentable mine :

—Tiens !
bon vent vous amène....?

Il me répondit d’une voix sour-

>
ection ■ Avoca
11-А. GHAREST, I
huge de Paix — Com-I I

—І І
1st-JACQUES, — N.-B. ^ iBdmundston, H. B.

Celui qui désire mener une vie' 
hygiénique et se nourrir couve 
nablement trouve souvent que sa 
tâche est difficile à cause des ma-, 
rottes qui sont criées par-dessus, 

Il les toits, et annoncées d’une ma-. 
H nière frappante. Il nous est évi- 
|| demment impossible de citer ici 
[,| toutes les principes qu’énoncent 
■ | les propagandistes autour de Va- 
' limentation. Nous allons en si-, 
gnaller quelques-uns afin de ren-| 
seigner nos lecteurs sur ce sujet 
si important.

Lorsqu’un individu profite d'un 
régime extraordinaire, on ne doit 
pas juger que ce régime convient 
à tous, pas p4us qu’on ne dirait 
que tous les hommes doivent être 

des athlètes parcequ’un d’eux 
réussit dans le sport. On n’a ja­
mais prouvé que ceux qui rie man­
gent que des légumes ont une 
meilleure santé ou qu’ils vivent 

plus longtemps qùe les man­
geurs de viande, A ce sujet, il 
est intéressant à notre que deux 
parmi les découvertes remarqua­
bles de notre temps — l’extrait 
de foie pour le traitement de l’a­
némie pernicieuse et l’insuline 

pour le traitement du diabète — 
sont toutes' deux des extraits de 
viande d’une valeur inectimable 
dans la conservation de la vie.

On n’a pas réussit à démontrer 
que le cancer provient de man­
ger des aliments raffinés, comme 
le pain blanc, ou de l’usage de la 

| viande. Il n’y a aucun fondement 
pour la croyance que nous ne de­
vons pas combiner certains ali­
ments dans un seul repas, pour 

| la raison supposée que l’un d’eux 
I nuit à la digestion de l’autre. Il 
| n’y a aucune nécessité de man- 
| ger un certain aliment, afin de 
| s’assurer l'inclusion dans le régi- 
| me alimentaire de certains élé- 

IVI ments comme le fer ou le calcium. 
| Une variété d’aliments, qui in­
clut le lait, les légumes et les 
fruits, suffit à sournir l’organis- 

| me avec les minéraux et les vita- 
| mines dont il a besoin.

La modération est la base de 
| la santé. Ne pas manger à excès, 
| prendre ses repas régulièrement, 

faire usage du lait et de ses pro- 
| duits dérivés, des légumes vertes 
| et des fruits tous les jours — vol-, 
| là en ce qui consiste un régime 
I convenable. *

Beau brin de fille acadienne 
Peut-on se reposeii ici?
Un jardin comme cëlui-ci 
Invite à la mérédienne
Peut-on passer cet léchalier 
Et respirer la migrtonnette 
A l’ombre de la maisonnette 
Et des houbkmc en espalier?
Et sur le pas de votre porte,
Belle fille, peut-on і s’asseoir ?
En attendant le frais du soir 
Cet air frais que la nmtapporte?
J’étais à l’aurore en chemin,
Armé de mon bâton de coudre 
Et fai bu pour laver la poudre 
L’eau de mainte ange, avec la main.

Je ne suis pas de ces passants 
’on fuit ou chasse avec colère, 

z voici mon scapulaire 
Et àion rosaire aux grains luisants.
Au, cher pays d’Evangéline 
J’arrive pèlerin pieux,
Plein de respect pour vos aïeux 
Et les soeurs de votre héroïne.

J.-E. MICHAUD
Î4|L] S. Calîxte, p. et m.

Ste Thérèse, v.
S. Gérard Majella.
S. Marguerite-Marie, v. 
S. Luc, évangéliste.
S. Pierre d’Alcantara, c.

15 M.
16 M.
«ГО­

НЧУ.
19B.

[D.| XXIIe ap. Pent.
S. Viateur.
Ste Cordule.
S. Théodore, m.
S. Raphael, S. Magtoire.
S. Chrysanthe et Ste Darie.

26|S S. Evariste, m._________
27|D.| XXIIIe ap. Pen*. ~
28IL. SS. Simon et Jude, ap.
29 M. S. Narcisse, év.
30 M. S. Alphonse Rodriguez.
31 |j. Jeune.—S. Quentin.

c’est vous....? Quel
22M. 
23M. 
241J. 
25 V.

Entrepreneur VPharmacia
A. BOUCHERVANWART de :

—Oui...., c'est moi.
—Et comment allez-vous?
—Constatez-le vous-même? Je 

fais des affaires.... Mais je fais 
aussi.... du sucre!....

H étendit deux mains molles 
et bilieuses...,, deux éclairs au 
café”, et m’indiq 
son corps, qui paraissait “couler” 
dans son luxueux “complet”.

—En effet, vous avez l’air un 
peu fatigué. Mais la traversée!.. 
Et puis, l’excellent air de llle va 
vous refaire ! ... Dans huit jours, 
vous verrez.... Vous serez déjà un 
autre homme....

—J’en accepte l’augure.
Et kl me serra—si j’ose m’ex­

primer ainsi — la main.

Sa femme, restée en arrière, me 
fit un signe:

—Vraiment, comment le trou­
vez vous?

—Pas fameux!.... comme qui 
dirait “décollé”.

—Le pauvre ami ! 
une telle vie! C’est fou! 
affaires!.... les affaires!....

—Et puis, après.... ? la grande 
affaire, à laquelle ce pauvre ami 
ne pense probablement guère.

Hélas !.... Lever à 7 heures. Son 
bureau heures...., le courrier, 
les réceptions. .. Il rentre vers 1 
heure. Déjeuner haché de coups 
de téléphone ... Retourne à 2 heu­
res.... Rendez-vous, ennuis, jalou­
sies.... zLe soir, obligations mon­
daine^, dîner en ville.... Cette der­
nière quinzaine, inventaire....C’est 
ce qui Va achevé. .. Ah! pour de 
l’argent, nous en gagnons, de Val­
urent!

—Mais, s’il en meurt...?
—Evidemment !....

Peinture—
Tapisserie— Imitations 

і Frais Funéraires 
Spécialité: Réparation des 

vieux meubles. — 
Royal Hotel. Tel î36-2l|

Edifice David 
voisin 9u bureau-de-poete

Service Courtois 
Téléphone 189-21

i

ua un corps.....

йAvocat —Une raffinerie!....
—Comme vous dites.... Alors, 

bouillon des légumes, sjms carot­
tes ni navets.... Poire 
dure....

—Régime de Trappiste. ..
—-Mais je constate que l'incen­

die s'apaise...., que je me détends.. 
J’oublie le magasin, les affaires, 
l’argent, les raseurs, les tapeurs. 
Je suis littéralement, et je veux 
être “le boeuf dans le pré”.... J’ai 
l’impression que mon pancréas, 
hier découragé...., que mon foie 
lassé...., que mon estomac descen­
du...., que mes reins encrassés...., 
que tous mes organes chantent 
un hyrmne éperdu de résurrec­
tion en mon honneur : : “Le pa­
tron était complètement fou 
Il a retrouvé enfin la raison !.

Albert J. DIONNE 'Sf PC.Laporte 
S( Médécin
6k ; Chef

BA aux.... ver-Avoc-t, Notaire Public
mBureau : Chez I. Têtu 1 

Voisin de Joe É. Bard. j 
1k Bd

#

“Cousez, en faisant votre point 
Si j’admire vos yeux bleu-pâle 
Et votre cou touché du bêle,
Cousez et ne m’en veuillez point.
—“J'ai dans la bûche de sapin,
De* chanteaux frais à belle croûte 
Qui font des jambes pour la route. 
Mangeriez-vous de ce pain?
J’ai, là quelques jattes de crème,
Des fnfises en paniers d’osier 
Qui vous tirent l’eau du gosier;
Pour nous, c’est un régal suprême.
Et da belle fille me sert ,
Dans son jardin des bonnes choses, 
Parmi les effleuves des roses 
Et des sourires au dessert.
—Combien, charmante paysanne,
Vous dois-je ? Il faut partir... réglons :

■Rien pèlerin. Dans nos vallons 
Nous aimons la Vierge et Ste-Anne ;
Si de Lourdes ou bien de Beaupré 
Vous avez une sainte image, 
Vous-pouvez m’en faire l’hommage ; 
Mais l’argent d’un hôte est sacré.

—Je décrochai de sa chaînette 
Une pauvre petite croix 
Bénite à Rome que trois fois 
Elle baisa grave et muette.
Et quand, au coude du chemin 
Je regardai, la fille accorte,
Debout #ur le seuil de sa porte,
Me disait adieu de sa main.

1
Architectes

BEAULE & M0R1SSETTE
’ ARCHITECTES

SPECIALITES : Edifices publics et religieux,
constructions à l'épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSBTTR
A.A.r.Q. & R.IC.A.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

Il mène 
Les

I.A A. A.A.P.Q ft.I.C.A
Alors, je le pris par le bras :
—Avouez donc, mon her ami, 

que des choses sont bien,, telles 
que le bon Dieu les a faites....? 
Et que pour retrouver la santé 
physique et morale, il faut tou­
jours revenir à lui et à son oeu-Comptables :—

W. Clarence McN'ece
C. A. - C. P. A.

P. Lansdowne Bclyea ?vre.
Valentin K. .. me regarda :
і—Eh bien! figtires-vous que, 

dimanche dernier, j’ai accompa­
gné ma femme dans la oetite cha 
pelle du bois, et, vraiment, j’y ai 
trouvé un charme, et, en plus, un 
réconfort.

—Alors, il faut continuer, cha­
que dimanche, à Paris ...

—A Paris, le dimanche matin, 
c’est le seul moment où je puisse 
un peu me reposer..

—Et pourtant.... !
Il répéta :
—Oui. et pourtant!....

BELYEA ET MCNDECE
COMPTABLES LICENCIES 

Dans Le Province De Québec Et Au Canada
Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 

Les Comtés De Reetigoucbe Et Gloucester, N. B.
: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B- Le diadogue fut coupé par l’ar­

rivée, oh !-... à pas lents, du puis­
sant Couseouroux, un motelot 

d’été, qui cultive, en phis, la pom­
me de terre, quand la mer com­
mence à se fâcher.

Il venait chercher les bagages 
de ses clients. Car mes amis lo­
geaient chez lui.

Après avoir vendu en avril ses 
patates “prime-prime” aux Pari­
siens 350 francs les 100 kilos. 
Couscouroux leur louait son cha­
let, la Langouste. 7,000 francs 
pour la saison.... Une paille !

Et comme la Langouste n’é­
tait occuppée qu’un mois, Cous­
couroux, oh! sans le cher ch 
faisait encore un petit “rab”, de 
sous-location.

Avec cela, ses patates et ses 
poissons, il vivait tranquillement 
sa vie, sans coups de téléphone 

, presque 
diabète.

Pour questions concernant la 
santé en génétal, 
iodation Médicale Canadienne 
184, rua Collège, Toronto. Une 
réponse personnelle sera envoy 
ée par écrit Nous ne répon­
drons pas aux questions tou­
chant la diagnostique et le

\écrire à l’as-і

A. E. MICHAUD,
“PEOPLE’S MARKET” Et je l’ai vu repartir, aujour­

d’hui même, pour la vtile 
grande ville

A l’argent qu’il a déjà, il va en 
ajouater d’autre encore.

Et pourquoi....? Et pour com­
bien de temps...?

L’ile semblait vouloir le rete­
nir, avec toute sa lumière, tout 
son soleil, les bras étendus de 

les arb
Mais lui ne voyait déjà plus 

rien de tout cela.
Les affaires!-... les affaires!. .
L’engrenage !... î’engrenage!.
On disait autrefois “chair à 

canon”, on pourrait dire aujour­
d’hui “chair à ville” ou “chair à 
argent”.

Il était, hélas! de cette chair-

ia

Viandes fraîches — Epiceries — Poissons 
Fruits — Légumes.

Jules MARIO LANOS.CHOSES UTILES 
A SAVOIR

Telephone 18-11 ■

Prompte livraison à domicile en tout temps.
LA RUCIffi ECOLIEREvoyant dans l’appareil de Thimon- 

nier une concurrence de nature à 
modifier à leur détriment les con­
ditions de la main-d’œuvre, en­
vahirent son atelier, brisèrent les 
métiers et menacèrent l'inventeur 
de lui faire un prouvais parti.

Epouvanté, ruiné, Thimonnie- 
qui n’avait puf sauver à grand’- 
peine qu’un seul de ses métiers, 
s’en retourna dans sa province.
Et, comme il ne lui restait même 
plus de quoi monter dans les voi- Le numéro de septembre qui 
tures publiques, le pauvre hom- inaugure h troisième année est 
me partit à pied. Il emportait sur vraiment reananquabk. 
son dos sa chèée machine et quel Un gracieux dessin en couleurs: 
ques marionnettes du guibnol Les derniers jours de-jtacances, 
lyonnais avec lesquelles il gagnait іBustre la couverture. La pre- 
son pain en cheminant y mière page donne une belle re-

II s’arrêtait dans les villages, production du monument Làcom- 
donnait des ^présentations en be, dévoilé à Saint-Albert, Alber- 
plein vent; puis, quand les pay- ta, en août dernier, cérémonie à 
sans avaient bien ri aux facéties laquelle assistait un groupe délé- 
de Guignol et de Gnafron, il ex- gué de lecteurs et de lectrices, 
hibait son métier à coudre et le Puis vient" unt légende cana- 
faisait fdnctionhsr devant ses au- dienne : “La Fée des Erables”, 
diteurs. «Les plus jeunes aimeront à lire les

Aujourd’hui, la machine est an amusantes aventures de Bambou- 
Musée historique des tissus de la. Il y a du sérieux aussi; “Le 
Lyon ; l’inventeur a sa statue au coin des Avant-Gardes scolaires, 
pays natal ; il est question de cé- le coin des lectrices franco-améri- 
lébrer par des beaux discours le caines”. Avec cela des tables, une 
centenaire de l’inAention. Trop chanson illustrée, une légende : 
tard, trop tard, tout cela! LTiom- “La confession du diable”, 
me est mort dans ta misère en chronique scientifique pour h 
1857, tandis que d’autres, piuejjeunesse, le courrier de eine-A- 
habiks, tiraient d’énormes pro­
fits de l’outil merveilleux qu’il a- 
vait inventé.

L’INVENTEUR DE LA MA­
CHINE A COUDRE

tsus res...
Nous venons de recevoir le pre­

mier numéro de “La Ruche Eco­
lière”.

Grâce à l’intérêt de ses récits 
à l’abondance de scs illustrations 
en couleurs, cette jeune revue est 
devenus rapidement le magazine 
préféré de la jeunesse canadien-

Les inventeurs sont les martyrs 
du progrès. Combien d’entre eux 
sont morts à la peine avant le 
triomphe de leurs découvertes ! 
Combien d’autres se sont vu arra-

■ cher le bénéfice moral et matériel 
|de leurs inventions, et n’en ont
retiré ni gloire ni profit.... Com­
bien nous sont inconnus, alors que 
nous jouissons chaque jour du 
fruit de leurs travaux ! Combien 
furent bagoués, hounis, accusés 
la follie, enfermés dans des ca­
banons et dont le génie devait être 
reconnu et pro-lamé plus tard.... 
trop tard.

C'est à eux surtout que peut 
s’appliquer le "ah; vos non vobis” 
de Virgile: “Ainsi vous travail­
lez et ce n’est , pas pour vous”.

Or, il y a juste cent ans, na­
quit une invention purement gé-

■ niale dont l’auteur peut être con- 
I sidéré comme l'un des plus mal­
heureux parmi ces {novateurs mé­
connus. Nous voulons parler de la 
machine à coudre et de son inven­
teur, Barthélemy Thimonnier.

Ouvrier tailleur à Saint-Etien­
ne, il construisit au cours de l'é­
té de 1829, son premier “couso- 
brodeur”, ancêtre de la machine 
à coudre. Puis, ayant pris un bre­
vet, il vint à Paris pour l’exploi- 

| ter. Mais les ouvriers tailleurs

5* sans inventaire sans hor-

Vo$ àn\i$? loge ét.... sans 
Aussi le contraste était-il sai­

sissant entre ces deux homines.. 
L’un, écroulé sous le ipoids de sa 
chemise de soie.... L’autre, à la 
figure cuite et recuite, copieux 
dans sa culotte bleue aux pièces 
multiples et délavées, portant, 

sans paraître s’en douter, deux 
valises énormes en cuir de vache 
de luxe.

\ 4

Seront-ils ж 
de la noce?

Un mariage nécessite bien des préparatifs —« Tun des 
tins importants, c’est l’envoi des invitations, que 
nous pouvons imprimer dangle plu* court délai, sur 
jattes ou jolies feuilles en parchemin. *

Notre Travail Imite la Gravure.

ne. là.
si ceux qui ont l’air, et 

le soleil et la place large, la paix 
des yeux et des oreilles, et la san­
té de Гате et du corps, même 
avec seulement du pain et du 
lait ... si ceuxdà pouvaient com­
prendre toute l’immensité de 
leur bonheur!....

Ah!.

г

Quinze jours après, j’ai ren­
contré Valentin.

Etait-ce son pantalon rouge ... 
ses pieds vaillamment nus dans

Pierre U’ERMITE.
t

X fait la grimace devant le 
beersteak qu’on vient de lui ser­
vir et qui lui parait bien petit.

Et le patron commet encore 
l’imprudence de venir demander 
avec un air engageant:

—Comment avez-vous trouvé 
mon steak?

—Oh! assez facilement, répond 
X.... J’ai soulevé une pomme de 
terre. Justement, fl était dessous!

lut jMabatoaefca? des espadrilles...., ou sa casquet­
te maritime, mais il me fit l’im­
pression d’un malade» qui “re 

grimpe”.
Il m’aborda le premier;
—Mon cher, je me sens déjà 

un autre homme ! Je recommence 
à dormir.... J’ai fait faire par le 
pharmacien une analyse.... Effra­
yante!.... 60 grammes de sucre 
par litre.

„ .. N.-B.

DEMANDEZ TOUJOURS
LES І^ШКШ^ШЯЖЕ8

une

— Produits Martin
— comprenant

” ûque Peuplier — Liniment Martin 
Poli à.Métal .‘Golden Star"
Liniment pour les animaux

ir — Huile d Olive 
irée — Camphre

Essence de Vanille,

beille, une page de concours, une 
page amusante, le tout abondam­
ment illustré et, pour finir, une 
tranche du beau récit : “Les Chei - 
theurs d’Or”, que le romancier 
Léon Ville a écrit spécialement 
pour la jeunesse canadienne.

Voilà plus qu’il n’en faut pour 
intéresser les jeunes et tnèfite 

ceux qui ont été jeunes.
La Ruche Ecolière paraît tous 

les quinze jours à 32 pages 
de l’abonnement: $1.00 par an­
née, le numéro cinq sous. Prix 
spéciaux au collège et couvent.
Adressez: "La

U

GATEAUX
■:

rtî

FRAIS ET DELICIEUX
De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM” 

de Montréal — Différente» Sortes.

!Dr. A. M. SORMANYHui RAYONS X—TRAITEMENTS ELECTRIQUES 
DE TOUTES SORTES A Vendre ChezHuile de Foie de Morue

: ce» produite à wtre 
a pas écrivez J1—‘

. Prix
M

8 heures à midi — 1 hre à ♦ hre» de l’aprèa-mldi
Ruche Ecolière" **ue *** *

36, ave StIHing, Montréal. V*J-ioo, N.-B. — 7 4 9 heures du soir ou par rendez vous. Ш
штт
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SERVICE D’HYGIENE DE 
L’ASSOCIATION MEDICA­
LE CANADIENNE.

LES MAROTTES
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